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La justice de Dieu

Peut-on parler  de Dieu et  de sa  justice en partant  de nos  propres
opinions ? On ne peut le faire qu’en se rapportant aux déclarations
mêmes du Créateur, lesquelles se trouvent consignées dans la sainte
Bible, l’unique révélation.
Parler  de  la  justice  de  Dieu,  c’est  ce  que  nous  nous  proposons
d’entreprendre  dans  le  court  exposé  qui  suit,  désirant  par  là
encourager nos lecteurs à poursuivre leurs propres recherches dans ce
Livre extraordinaire,  dont les différents rédacteurs ont été inspirés
par l’Esprit de Dieu :

« Car  ce  n’est  pas  par  une  volonté  d’homme  qu’une
prophétie a jamais été apportée, mais c’est poussés par le
Saint-Esprit que des hommes ont parlé de la part de Dieu. »
(2 Pierre 1:21)1

« Toute Écriture est inspirée de Dieu et utile pour enseigner,
pour  convaincre,  pour  corriger,  pour  instruire  dans  la
justice, afin que l’homme de Dieu soit accompli et propre à
toute bonne œuvre. » (2 Timothée 3:16-17)

Dieu est saint
Avant de parler de la justice de Dieu, considérons ce que la Bible
révèle  au  sujet  de  la  nature  morale  du  Créateur  et  Maître  de
l’univers :

« Saint,  saint,  saint est le Seigneur Dieu, le Tout-Puissant,
qui était, qui est et qui vient  ! » (Apocalypse 4:8)

1 Toutes les citations en italique sont extraites de la Bible.



Dieu est saint ! La sainteté est une qualité primordiale de son Être,
l’expression de son absolue perfection morale. On ne peut trouver en
Dieu  aucune  trace  de  mal,  de  péché,  d’injustice,  contrairement  à
l’homme.  La  justice  de  Dieu  est  une  justice  parfaite,  totalement
irréprochable,  ce  que  l’on  ne  peut  pas  dire  au  sujet  de  la  justice
humaine.
Toutefois, la Bible ne nous présente jamais cette justice séparément
des autres qualités de Dieu. Voici une parole qui nous fait  voir  la
gloire de la majesté divine :

« La justice et l’équité sont la base de ton trône. La bonté et
la fidélité sont devant ta face. » (Psaume 89:15)

Dieu  siège  sur  les  assises  immuables  de  sa  justice,  en  dehors  de
laquelle tout chancellerait dans l’anarchie. Mais nous voyons aussi
que la  bonté  et  la  fidélité  se  tiennent  devant  lui.  Ainsi,  nous  ne
pouvons pas considérer la justice de Dieu séparément de son grand
amour.

« L’Éternel est juste dans toutes ses voies, et miséricordieux
dans toutes ses œuvres. » (Psaume 145:17)
« Dieu est amour. » (1 Jean 4:16)

Dans  la  Bible,  Dieu  se  révèle  comme  un  Père  bienveillant  et
miséricordieux, mais intervenant toujours en juste juge :

« L’Éternel est lent à la colère et riche en bonté, il pardonne
l’iniquité et la rébellion ; mais il ne tient point le coupable
pour innocent. » (Nombres 14:18)

La réalité de l’amour de Dieu ne doit jamais nous faire perdre de vue
l’incompatibilité de sa nature sainte et juste avec le mal. Et de nos
jours,  peu  de  personnes  se  montrent  attentives  à  la  solennité  des
sentences bibliques, telle :

« Il est réservé aux hommes de mourir une seule fois, après
quoi vient le jugement. » (Hébreux 9:27)
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Le jugement dernier
« Dieu amènera toute œuvre en jugement, au sujet de tout ce
qui est caché, soit bien, soit mal. » (Ecclésiaste 12:16)2

La Bible déclare en de nombreux passages que Dieu jugera toutes les
actions des hommes. Chacun pressent  qu’il y a un Dieu de justice
présidant aux destinées des hommes, et à qui il faudra un jour rendre
des  comptes. Au  tribunal  de  Dieu,  la  justice  sera  parfaite  et
irrévocable.
Nous vivons des temps où les notions de bien et de mal sont de plus
en  plus  floues,  incertaines,  parfois  même inversées.  Le  mal  et  le
mensonge l’emportent souvent sur le bien et la vérité. On multiplie
les déclarations et les chartes pour tenter d’établir une justice et un
droit  dont  Dieu est  exclu.  Ce rejet  des  saintes Écritures  laisse les
hommes aveugles sur leurs péchés.

L’universalité du péché
La Bible est très claire en ce qui concerne l’universalité du péché.
Voici le verdict de Dieu :

« Tous  ont  péché et  sont  privés  de  la  gloire  de  Dieu. »
(Romains 3:23)

Tous  les  hommes  sont  déclarés  coupables.  Personne  ne  saurait
prétendre être approuvé de Dieu, ni accéder à sa gloire par sa propre
justice.

« Il  n’y  a  point  de  juste,  pas  même  un  seul  ;  nul  n’est
intelligent, nul ne cherche Dieu ; tous sont égarés, tous sont
pervertis  ; il n’en est aucun qui fasse le bien, pas même un
seul. […] La crainte de Dieu n’est pas devant leurs yeux. »
(Romains 3:10-12, 18)

Ces  affirmations  soulignent  que  l’homme  est  fondamentalement
atteint par le péché, même si cette corruption ne s’exprime pas pour
tous avec la même intensité. Nous sommes enclins à nous justifier
plus ou moins en considérant que, certainement, il y a pire que nous.
Mais la Parole de Dieu nous avertit :

2 Dans certaines éditions : verset 14
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« Dieu, sans tenir compte des temps d’ignorance, annonce
maintenant à tous les hommes, en tous lieux, qu’ils aient à
se repentir, parce qu’il a fixé un jour où il jugera le monde
selon la justice, par l’homme qu’il a désigné, ce dont il a
donné  à  tous  une  preuve  certaine  en  le  ressuscitant  des
morts. » (Actes 17:30-31)

Dieu va juger le monde « par l’homme qu’il a désigné » : il s’agit de
Jésus-Christ. Jésus ne s’est pas institué lui-même juge. Il  a déclaré
que ce titre et cette fonction lui avaient été attribués par Dieu, qu’il
appelait son « Père ». Au grand tribunal de la fin des temps, c’est le
Fils de Dieu qui jugera tous les hommes. Voici ce que Jésus a dit :

« Le Père ne juge personne, mais  il a remis tout jugement
au Fils, afin que tous honorent le Fils comme ils honorent le
Père. Celui qui n’honore pas le Fils n’honore pas le Père qui
l’a envoyé. […] [Le Père] lui a donné le pouvoir de juger,
parce qu’il est Fils de l’homme. » (Jean 5:22-23, 27)

Lorsqu’il parlait de lui, Jésus se désignait souvent sous le nom de
« Fils  de l’homme ».  Par ce titre,  il  voulait  souligner sa solidarité
avec l’humanité.
Comment  comprendre  et  croire  que  Jésus-Christ  jugera  tous  les
hommes ?
À quel titre Dieu a-t-il délégué ce pouvoir judiciaire à son Fils ?
La réponse se trouve dans le message de l’Évangile.

L’Évangile : Jésus-Christ Sauveur et Juge
Le  mot  grec  pour  évangile signifie  littéralement  bonne  nouvelle.
Voici  un  extrait  du  chapitre 3  de  l’évangile  de  Jean,  exposant
clairement cette bonne nouvelle :

« Car Dieu  a tant  aimé le  monde qu’il  a  donné son Fils
unique, afin que quiconque croit en lui ne périsse point, mais
qu’il ait la vie éternelle. (verset 16)
Dieu, en effet, n’a pas envoyé son Fils dans le monde pour
qu’il juge le monde, mais pour que le monde soit sauvé par
lui. (v.17)
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Celui qui croit  en lui  n’est point jugé ; mais celui qui ne
croit pas est déjà jugé, parce qu’il n’a pas cru au nom du
Fils unique de Dieu. » (v.18)

Le verset 16 parle de l’amour de Dieu envers tous les hommes. Dieu
a  envoyé  son  Fils  Jésus  dans  le  monde  pour  délivrer  de  la
condamnation tous ceux qui se confieraient en lui.
Au verset 17, nous apprenons que le Fils de Dieu a été envoyé par le
Père pour sauver les pécheurs et non pour les juger.
Le verset 18 place tout homme devant un choix décisif :

• croire en Jésus-Christ et échapper au jugement,
• refuser de croire et s’exposer ainsi à la condamnation.

Lecteur, quel est ton choix ? Es-tu conscient que ce choix te conduit
soit à la vie éternelle auprès de Dieu, soit à la perdition éternelle qui
est une séparation définitive d’avec le Dieu d’amour ?

« Celui qui croit au Fils a la vie éternelle ; celui qui ne croit
pas au Fils ne verra point la vie,  mais  la colère de Dieu
demeure sur lui. » (Jean 3:36)

Mort et résurrection de Jésus
Dans beaucoup d’églises on peut voir des représentations de Jésus
crucifié. Mais peu de gens savent ce que signifie réellement sa mort :
Pourquoi  Dieu  a-t-il  laissé les  hommes  mettre  à  mort  son  Fils ?
Pourquoi l’a-t-il ressuscité ?
Nous conseillons au lecteur de lire (ou relire) le récit de la vie de
Jésus dans la Bible.3

Ce sont les chefs religieux des Juifs qui, par jalousie, ont comploté
contre Jésus et ont obtenu de l’autorité romaine sa condamnation à
mort. La Bible dit :

« Les  habitants  de  Jérusalem et  leurs  chefs  ont  méconnu
Jésus, et en le condamnant, ils ont accompli les paroles des
prophètes  qui  se  lisent  chaque  sabbat.  Quoiqu’ils  n’aient

3 Il y a dans la Bible quatre récits différents mais complémentaires de la vie de 
Jésus-Christ : ce sont les évangiles de Matthieu, Marc, Luc et Jean, qui se 
trouvent au début de la partie intitulée Nouveau Testament.
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trouvé en lui rien qui soit digne de mort, ils ont demandé à
Pilate de le faire mourir. Et après qu’ils eurent accompli tout
ce qui est écrit de lui,  ils le descendirent de la croix et le
déposèrent dans un sépulcre. Mais Dieu l’a ressuscité des
morts. » (Actes 13:27-30)

La Bible nous révèle que la mort et la résurrection de Jésus-Christ
ont été le moyen par lequel Dieu a accompli une œuvre de justice en
faveur de ceux qui se confieraient en son Fils.

« [Jésus-Christ],  c’est  lui  que  Dieu  a  destiné  à  être  une
victime expiatoire pour ceux qui auraient la foi en son sang,
afin de montrer sa justice, parce qu’il avait laissé impunis
les  péchés  commis  auparavant,  au  temps  de  sa  patience,
afin, dis-je, de montrer sa justice dans le temps présent, de
manière à être juste  tout en justifiant celui qui a la foi en
Jésus. » (Romains 3:25-26)

Dieu a destiné son Fils à prendre sur lui la punition que méritaient
nos péchés. En mourant sur la croix, Jésus s’est offert en sacrifice
d’expiation et de purification.
Dans la Bible, Jésus est appelé «  le Saint et le Juste » (Actes 3:14).
La sainteté et la justice sont deux caractéristiques de la perfection
divine. Elles se retrouvent dans la personne du Fils de Dieu. Sur la
croix, Christ « a souffert une fois pour les péchés, lui juste pour des
injustes, afin de nous amener à Dieu » (1 Pierre 3:18).
Tous ceux qui croient que Jésus est  mort pour eux ont accès à la
grâce de Dieu. C’est ainsi que le Dieu d’amour a manifesté sa justice.

« L’amour de Dieu a été manifesté envers nous en ce que
Dieu a envoyé son Fils unique dans le monde, afin que nous
vivions par lui. Et cet amour consiste, non point en ce que
nous avons aimé Dieu, mais en ce qu’il nous a aimés et a
envoyé  son  Fils  comme  victime  expiatoire  pour  nos
péchés. » (1 Jean 4:9-10)

Tel est  le grand amour que Dieu a témoigné envers ses créatures.
C’est cela l’Évangile, la bonne nouvelle de la grâce de Dieu en Jésus-
Christ.
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La justice de Dieu révélée
L’apôtre Paul a écrit :

« Je  n’ai  point  honte  de  l’Évangile  de  Christ  :  c’est  une
puissance de Dieu pour le salut de quiconque croit, du Juif
premièrement, puis du Grec, parce qu’en lui est révélée la
justice de Dieu par la foi et pour la foi, selon qu’il est écrit  :
Le juste vivra par la foi. » (Romains 1:16-17)

L’Évangile révèle la justice de Dieu, rendant le salut accessible à tout
pécheur qui se repent et croit en Jésus-Christ.
L’Évangile  nous  donne  la  réponse  à  cette  question  légitime :
Comment le  Dieu saint et  juste  peut-il  pardonner à  des coupables
sans les condamner, tout en demeurant juste et irréprochable ?

• Dieu est  juste lorsqu’il  condamne le pécheur qui refuse de
venir à lui pour recevoir son pardon et sa grâce.

• Dieu est encore juste en sauvant le pécheur qui se repent et
croit en Jésus-Christ comme son Sauveur.

En prêchant l’Évangile, l’apôtre Pierre a annoncé les temps où Dieu
allait juger l’humanité par son Fils Jésus :

« Jésus nous a ordonné de prêcher au peuple et d’attester
que c’est lui qui a été établi par Dieu juge des vivants et des
morts. Tous les prophètes rendent de lui le témoignage que
quiconque  croit  en  lui  reçoit  par  son  nom le  pardon des
péchés. » (Actes 10:42-43)

Ami  lecteur,  Dieu  t’invite  à  te  confier  en  Jésus-Christ  pour  qu’il
devienne ton Sauveur et ton Seigneur.
Si tu lui ouvres ton cœur, il sera avec toi tous les jours de ta vie, et tu
auras la paix que procurent le pardon des péchés et l’assurance de la
vie éternelle.
Sinon, Dieu t’avertit qu’après ta mort, tu rencontreras Jésus non plus
comme Sauveur mais comme juste Juge.
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Ami lecteur, crois au Seigneur Jésus.
Écoute ce qu’il te dit aujourd’hui :

« En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui croit en moi a
la vie éternelle. » (Jean 6:47)
« Je suis la résurrection et  la vie.  Celui qui croit  en moi
vivra, quand même il serait mort. » (Jean 11:25)
« En vérité,  en vérité,  je vous le  dis,  celui  qui écoute ma
parole, et qui croit en celui qui m’a envoyé, a la vie éternelle
et ne vient point en jugement, mais il est passé de la mort à
la vie. » (Jean 5:24)
« La volonté de mon Père, c’est que quiconque voit le Fils et
croit  en  lui  ait  la  vie  éternelle  ;  et  je  le  ressusciterai  au
dernier jour. » (Jean 6:40)
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